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Mais au lieu de répondre, de se défendre, le saint se mit
à chanter

" Dans cette nuit de la résurrection de Notre Seigneur
et Sauveur Jésus-Christ, il convient d'allumer ce feu, d'allu-
mer une torche de cire d'une blancheur éclatante. d'une suave
odeur. "

Et, avec une noble assurance, il dit au monarque étonné
O roi, tu ne me feras pas mettre à mort. Le doux règne

du Christ s'établira en Irlande, sans qu'il soit versé une seule
troutte (le sang. Mais plus tard, plus tard, poursuivit-il, ravi,
pour la foi catholique, le sang de l'Irlande coulera durant des
siecles. . le sang et les larmes.

-Qui es-tu ? d'où viens-tu ? demanda le roi, malgré lui
troublé jusqu'au fond de l'ame par la vue et l'accent de
l'étranger.

-Je suis l'envoyé de Dieu. Six ans durant, j'ai été es-
clave dans Lon île. Une nuit, pendant mon sommeil, j'enten-
(lis une voix qui disait: " Retourne en ton pays, le navire qui
doit te transporter va mettre à la voile. " Je courus au rivage
et, trois jours après, j'étais dans les Gaules, auprès de mes pa-
rents. Mais, dans mes études comme dans mon sommeil, sans
cesse j'entendais les enfants de l'Irlande qui me criaient:
" Chrétien, reviens parmi nous, reviens nous sauver. " Le
cœur déchiré par ces appels continuels, je ne savais que faire,
quand un ange vint me dire: " Pars pour Rlome, va soumettre
tes voux au chef de l'Eglise." Je partis à grands pas. Comme
moi, le pape avait entendu les gémissements des enfants de
l'Irlande. L'émeraude des mers brillait sans cesse devant ses
yeux, et, dans son désir de la donner au Christ, il pleurait. Il
a béni ma vocation, il m'a envoyé vers ceux qui m'appelaient.
O Irlandais, les légions romaines n'ont pu vous soumettre,
mais vous appartiendrez à la Rome des martyrs.

Cette nuit là, on n'alluma point le feu sacré sur la ter-
rasse du palais de Tarah,-et la petite lumière de Patrice brilla
seule dans les ténèbres.

LAURE CONAN.


